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En tout accord
  Invité d’honneur au Cameroun, 
Mgr Paul Richard Gallagher 
a célébré, en tout accord 
avec la communauté 
estudiantine de l’UCAC, 
le 10e anniversaire de la 
signature de l’accord-
cadre entre le Cameroun 
et le Saint-Siège, lundi 18 
novembre 2024.

  Lors de cette cérémonie, le 
légat du Pape au Cameroun 
a été fait Docteur Honoris 
causa par le Recteur 
de l’UCAC, Pr. Thomas 
Bienvenu Tchoungui.

Le classement du Cameroun qui fait tache Un demi-siècle d’impact scientifique
 L’université de Yaoundé 1 a accueilli ses trois 
agrégés du Cames le jeudi 14 novembre 2024 à 
l’aéroport de Nsimalen. Mais cette 22e édition 
du Cames a vu le Cameroun terminé à la dernière 
place du classement général.

   Les 18 et 19 novembre 2024, l’IRD fête ses 
75 ans au Cameroun et 80 ans dans le monde, 
avec une cérémonie à l’Institut Français du 
Cameroun, soulignant son impact et son bilan 
dans le développement.
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SMEC 2024/UN LEVIER DE DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE

75 ANS DE L’IRD/ AU SERVICE DE LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE

CARTE JEUNE BIOMÉTRIQUE/ NEW-LOOK  

a cérémonie d’ouverture a débuté 
à 11h, en présence de nombreuses 
personnalités, dont le Ministre des 
PME, de l’Économie et de l’Artisanat, 
M. Bassiliking III, qui a prononcé le 
discours inaugural. Les participants 

ont assisté ensuite à l’exécution de l’hymne 
national, avant de se lancer dans une semaine 
d’activités diversifiées.
L’objectif principal de la SMEC est de stimuler 
l’entrepreneuriat au sein des CTD, en facilitant 
l’élaboration et l’implémentation de politiques 
publiques favorables, tout en accompagnant 
les initiatives privées visant à diffuser la culture 
d’entreprise dans les communes et régions 

du pays. Les activités prévues incluent des 
conférences, des foires et des expositions, 
ainsi que des visites d’entreprises locales 
et nationales pour valoriser le travail des 
entrepreneurs.
Parmi les actions phares de cette édition : La 
création de 300 nouveaux clubs d’entrepre-

neuriat dans les établissements scolaires et 
universitaires à travers les régions. L’organisation 
de 50 conférences et 58 foires/expositions 
dédiées à l’entrepreneuriat.

La diffusion de 30 success-stories locales 
pour inspirer les jeunes entrepreneurs

La réalisation de 68 campagnes de sensibilisation 
auprès des jeunes dans les établissements 
d’enseignement. L’accompagnement à la 
création de 1000 entreprises jeunes pen-
dant la semaine. L’événement se déroulera 
simultanément dans les 10 régions du pays, 
avec la participation active des administra-
tions sectorielles, des partenaires techniques 
et financiers, des collectivités territoriales 
décentralisées, ainsi que des associations 
professionnelles et des clubs d’entrepreneurs. 
Parmi les temps forts, on retiendra la visite 
d’entreprises le 19 novembre, la participa-
tion au Camp National de l’Entrepreneuriat 
Jeune les 20 et 21 novembre, et la célébration 
de la Journée de l’Entrepreneuriat Féminin 
(CAWEECO) le 21 novembre. La cérémonie 
de clôture aura lieu le 24 novembre au Centre 
International de l’Artisanat de Yaoundé. M. 
Bassiliking III, ministre des PMEESA, a rappelé 
que « l’entrepreneur est d’abord un acteur 
local », soulignant l’importance de l’implica-
tion des entrepreneurs dans les CTD pour 
contribuer au développement économique 
du Cameroun. La SMEC 2024 se veut donc un 
catalyseur pour les initiatives entrepreneuriales 
locales, un pas de plus vers l’autonomisa-
tion des jeunes et le renforcement du tissu 
économique national.

ès 8h30, la cérémonie d’ouverture a 
réuni de nombreuses personnalités, 
parmi lesquelles l’Ambassadeur de 
France, un représentant du MINRE-

SI, ainsi que la Secrétaire Générale de l’IRD, 
qui a prononcé le discours inaugural. Dans 
son allocution, l’Ambassadeur de France a 
salué et félicité les efforts des membres de 
l’IRD pour leur contribution exceptionnelle 
cette année. L’objectif fondamental de l’IRD 
est de mener une recherche pluridisciplinaire 
et partenariale pour répondre aux grands 
enjeux contemporains. La cérémonie a été 

articulée autour d’une conférence divisée 
en deux parties : une présentation générale 
de l’IRD, suivie d’interventions thématiques 
par des experts. Les discussions ont mis en 
exergue des thématiques clés du dévelop-
pement scientifique et socio-économique 
du Cameroun, portées par des experts re-
connus. Le Pr Jean Michel Onana, spécialiste 
en botanique, a souligné l’importance de la 
modernisation des recherches au Came-
roun. Grâce à l’informatisation des herbiers 

d’Afrique francophone et à des collabora-
tions internationales, le Cameroun dispose 
désormais d’une base de données qui attire 
des chercheurs du monde entier. Le Pr Jules 
Rémy Ndam, expert en hydro-géochimie, a 
présenté les perspectives sur la gestion du-
rable des eaux souterraines en zone urbaine. 
Son projet, soutenu par l’IRD, vise à explorer 
les aquifères pour une gestion durable de 
l’eau au Cameroun. Le Pr Raphaël Onguene, 
océanographe et physicien à l’Université de 

Douala, a abordé l’évolution récente du cli-
mat en Afrique centrale. Il a mis en lumière les 
tendances de réchauffement climatique, avec 
Douala identifiée comme l’une des villes les 
plus touchées. D’autres chercheurs, tels que 
Dr Jean Marc Hougaro et Pr Arnold Bitja Nyom 
Université de Ngaoundéré, ont également en-
richi les échanges sur divers sujets. Depuis 
son implantation au Cameroun en 1949, l’IRD 
a conduit des recherches pionnières dans 
des domaines tels que la parasitologie, la 
botanique, la pédologie, l’hydrologie, et les 
sciences humaines. Dans les années 1980, 
l’institution a diversifié ses études pour inclure 
la sociologie, la démographie, et les systèmes 
agraires.
Aujourd’hui, les recherches de l’IRD s’alignent 
sur les Objectifs de Développement Du-
rable (ODD) de l’agenda 2030 des Nations 
Unies. En partenariat avec le MINRESI, elles se 
concentrent sur la santé, l’environnement, et 
les dynamiques sociales, renforçant ainsi l’en-
gagement de l’institution envers le Cameroun. 
Cette célébration marque une étape clé dans 
l’histoire de la coopération scientifique entre 
l’IRD et le Cameroun, tout en jetant les bases 
pour de futures collaborations ambitieuses.

L’Observatoire National de la Jeu-
nesse utilise plusieurs outils pour 
remplir ses missions d’information, 
d’orientation, d’accompagnement 

des jeunes, ainsi que de stockage de don-
nées, de prospective et de veille stratégique 
sur des questions liées à la jeunesse. La mise à 
niveau des principaux outils de l’Onj que sont 

la Carte Jeune Biométrique (CJB) et la Plate-
forme Numérique découle de la reconnais-
sance de la CJB comme source de recette 
non fiscale de l’Etat dans la loi des finances 

2024. Tel est le contexte qui a été posé de 
prime abord lors de cette cérémonie qui a 
permis d’édifier les multiples partenaires de 
l’ONJ et acteurs de l’écosystème la CJB sur 
les nouvelles fonctionnalités de ces deux ou-
tils principaux.
Les participants ont suivi tour à tour la pré-
sentation de la plateforme numérique revisitée 
désormais dénommée « Young people first 
», celle du logiciel de paiement en ligne, de 
l’acquisition et du renouvellement de la CJB 
et celle de la nouvelle plateforme de service 
de la CJB. Ces différentes présentations ont 
ressorti une pléthore d’innovations telles que 
la possibilité d’interagir désormais dans la 
plateforme numérique avec les différents ré-
seaux sociaux (Facebook, LinkedIn …), l’accès 
aux sites et aux pages d’offres d’emploi et de 
financement, la soumission des candidatures 

en ligne, l’enrôlement pour la CJB désormais 
possible en ligne et aussi, un nouveau marché 
numérique disponible pour les détenteurs de 
la Carte Jeune Biométrique.
Itg Store et Ite Experts, partenaires de mise en 
service de ces outils, ont répondu aux diffé-
rentes questions des participants et ont ex-
pliqués de bout en bout le processus avec à 
la clé une démonstration qui a permis à trois 
jeunes volontaires présents de se faire en-
rôler et d’obtenir leurs CJB immédiatement. 
Le Ministre de la Jeunesse et de l’Education 
Civique, Mounouna Foutsou, satisfait du tra-
vail accompli, émet tout de même plusieurs 
recommandations aux différents acteurs et 
partenaires parmi lesquelles la plus importante 
donnée à tous, vulgariser autant que possible 
ces nouveaux outils auprès de la cible les 
jeunes.

D

D

Par Divine Djoko

Par Divine Djoko

Les 18 et 19 novembre 2024, l’Insti-
tut de Recherche pour le Dévelop-
pement (IRD) célèbre ses 75 ans 
de présence au Cameroun. Dans 
le cadre des 80 ans de l’institution 
dans le monde, l’Institut Français 
du Cameroun, a mis en lumière, 
l’impact et le bilan de cette institu-
tion au service du développement.

Les nouvelles fonctionnalités du 
logiciel de gestion de la carte 
Jeune Biométrique et de la version 
revue de la Plateforme Numérique 
de l’observatoire National de la 
Jeunesse a été présenté le jeudi 14 
novembre 2024 par le Minjec.

Du 18 au 24 novembre 2024, la 6e 
édition de la Semaine Mondiale 
de l’Entrepreneuriat au Cameroun 
(SMEC) se tient à l’Hôtel Franco 
de Yaoundé. L’événement mettra 
en avant l’entrepreneuriat local 
comme levier de développement 
économique.

Par Emmanuel TCHOUANHOU

L
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CAMES 2024/LE CLASSEMENT DU CAMEROUN QUI FAIT TACHE 

La Faculté des Médecines et des 
Sciences Biomédicales (FMSB) de 
l’Université de Yaoundé I fiers de 
ses nouveaux agrégés a accueilli 
avec faste et solennité ses produits 
récemment admis au 22e Concours 

d’Agrégation de Médecine, Pharmacie, 
Odontostomatologie, Médecine Vété-
rinaire et Productions Animales, qui s’est 
tenu en Guinée Conakry. La cérémonie 
a eu lieu à l’aéroport international de 
Yaoundé-Nsimalen, sous l’instigation du 
Pr Esther Juliette Ngo Um épouse Meka, 
la Doyenne. Les trois nouveaux agrégés, 
les professeurs Martine Etoa, gastro-en-
térologue, Ludovic Amengle, spécialiste 
en anesthésie-réanimation et Christine 
Ngo Pambe, anatomopathologiste, ont été 
accueillis en grande pompe. Chacun d’eux 
a exprimé sa joie et sa fierté d’avoir franchi 
cette étape cruciale dans leur carrière. 

Visiblement émue, le Pr Meka, a félicité 
personnellement chacun des agrégés 
et les a encouragés à aller au-delà de 
cet accomplissement. « Votre succès ne 
doit pas être qu’une étape personnelle, 
mais un levier pour améliorer la qualité 
des soins dans nos hôpitaux, enrichir la 
pédagogie de nos formations et dynamiser 
la recherche », a-t-elle déclaré. « Vous 
êtes désormais appelés à mettre tout 
en œuvre pour impacter positivement 
le système de santé et l’enseignement 
médical dans notre pays. », a poursuivi 
la Doyenne. 

Le Cameroun dernier du classement 
général
C’est un fait, le Cameroun est sorti dernier 
dans un concours d’agrégation du Conseil 

Africain et Malgache pour l’Enseignement 
Supérieur (Cames). Pendant que la Cote 
d’ivoire a brillé à ce concours des agré-
gés avec 71 candidats déclarés admis 
sur 73 ayant compétis. De son côté, le 
Cameroun sur 17 candidats ayant com-
pétis seulement 4 ont été déclarés. Une 
situation ubuesque qu’a tenté d’expliquer 
Joël Meyolo, chef de la division de la 
recherche et de la coopération univer-
sitaires au Ministère de l’enseignement 
supérieur (Minesup). « Tel que les choses 
sont présentées, on a comme l’impres-
sion que le Cameroun a 17 candidats qui 
ont passé toutes les épreuves au Cames 
et qu’au bout de ces épreuves, 13 ont 
échoué. Or les Camerounais n’ont pas 
passé les épreuves […] Je dis bien ceci, 
17 Camerounais ont fait acte de candi-

dature validée par le Cames », a-t-il ex-
pliqué dans un extrait sélectionné par 
nos confrères de Médiatude. « A la suite 
de la première épreuve, 5 Camerounais 
ont été recalés. 12 Camerounais étaient 
admis après PV du jury et donc devait 
passer la seconde épreuve. A la veille de 
la seconde épreuve, on fait comprendre 
à 8 des 12 Camerounais que leur dossier 
n’a pas respecté le critère de l’ancienneté. 
Et je dis bien que les dossiers sont dé-
posés au Cames pour ce qui concerne 
le Cameroun depuis le 25 mars 2024 et 
ont été évalués par un jury d’évaluation 
des dossiers. Ces dossiers ont été en-
voyés, dispatchés au président du jury 
». Ces dossiers ont passé la première 
épreuve. Le Cames élimine, mais élimine 
sur la base des travaux, et non pas sur 
la constitution du dossier. Parce que si 
vous attestez, si vous reconnaissez qu’un 
dossier n’est pas bon, ce dossier, vous 
ne le mettez pas en compétition. D’où 
vient-il que 12 Camerounais passent la 
première épreuve ? Et quand ils avaient 
la seconde épreuve, vous leur dites, vous 
ne pouvez pas concourir à la seconde, 
vous ne pouvez pas partir à la seconde 
épreuve, parce que vos dossiers ne sont 
pas conformes », conclut Joël Meyolo, 
chef de la division de la recherche et de 
la coopération universitaires au Minesup.

L’université de Yaoundé 1 a ac-
cueilli ses trois agrégés du Cames 
le jeudi 14 novembre 2024 à l’aé-
roport de Nsimalen. Mais cette 22e 
édition du Cames a vu le Came-
roun terminé à la dernière place du 
classement général.

Par Wilfried NTOUDA

L

MINESUP/ DE NOUVEAUX CHARGÉS 
D’ÉTUDES EN POSTE

es Chargés d’Études 
N°1 et 4 sont entrés en 
fonction le vendredi 15 
novembre 2024, à la fa-

veur de l’Arrêté N°113/PM du 1er 
novembre 2024, portant nomi-
nation de responsables au Se-
crétariat Permanent du Conseil 
de l’Enseignement Supérieur, 
de la Recherche Scientifique et 

Technique. 
Madame Ntsama Marie Caro-
line, épouse Onguene, Chargé 
d’Etudes n°1 et Madame Mi-
mpfoundi Charlotte, Chargé 
d’Etudes n°4 ont été installées 
respectivement à leurs postes 
par Monsieur le Secrétaire Gé-
néral, Représentant personnel 
de Monsieur le Ministre d’État, 
Ministre de l’Enseignement Su-
périeur. La salle de Conférences 
1036 du Minesup s’est parée de 
ses plus beaux atours en cette 
heureuse occasion.
 Dans son discours d’Installation, 
le Professeur Wilfred Nyongbet 
Gabsa, Représentant person-
nel du Ministre d’Etat, Ministre 

de l’Enseignement Supérieur a 
adressé aux promues, les félici-
tations de Monsieur le Ministre 
d’État. Par la suite, il les a en-
couragées à persévérer dans le 
professionnalisme, la loyauté, le 
travail, le respect de la hiérarchie 
et la présence effective au poste 
afin de permettre au Ministère 
de l’Enseignement Supérieur de 
s’inscrire dans la mouvance de 
la gestion axée sur les résultats 
telle que prescrite par le Pré-
sident de la République, Chef 
de l’Etat, S.E. Paul Biya. La céré-
monie s’est achevée dans un cli-
mat de joie et de remerciements 
à l’endroit de la hiérarchie pour 
la confiance ainsi renouvelée.

L
Par Wilfried NTOUDA

Ils sont officiellement entrés 
en fonction le vendredi 15 
novembre 2024 dans la 
salle de conférences du Mi-
nistère de l’Enseignement 
Supérieur.
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Invité d’honneur au Cameroun, Mgr Paul Richard Gallagher a célébré, en tout accord 
avec la communauté estudiantine de l’UCAC, le 10e anniversaire de la signature de 
l’accord-cadre entre le Cameroun et le Saint-Siège, lundi 18 novembre 2024.
Lors de cette cérémonie, le légat du Pape au Cameroun a été fait Docteur Honoris 
causa par le Recteur de l’UCAC, Pr. Thomas Bienvenu Tchoungui.

PAUL RICHARD GALLAGHER A L’UCAC 

EN TOUT ACCORD

FOCUS

Page 5 • DIPLOMATIE :
Mgr Gallagher à l’UCAC : En tout Accord

• INTERVIEW :
Mgr Gallagher à l’UCAC

• INTERVIEW :
Abbé, Pr. Thomas Bienvenu Tchoungui, 
Recteur de l’UCAC

Page 6 • PORTRAIT :
Mgr Paul Richard Gallagher : Défenseur de la 
liberté religieuse
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MGR PAUL RICHARD GALLAGHER À L’UCAC/ EN TOUT ACCORD

MGR PAUL RICHARD GALLAGHER/ « L’ACCORD-CADRE A DYNAMISÉ 
L’ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR AU CAMEROUN »

l était 15h lorsque 
Mgr Paul Richard 
Gallagher a foulé le 
sol du campus de 
l’Université Catholique 
d’Afrique Centrale. 

Après avoir été reçu à sa 
descente de véhicule, le 
légat du Pape a été accueilli 
par le Ministre d’Etat, Ministre 
de l’Enseignement Supé-
rieur le Pr Jacques Fame 
Ndongo. Après les différents 
usages protocolaires, Mgr 
Gallagher et les différentes 
personnalités qui l’accom-
pagnaient se sont rendu à 
la chapelle Saint Augustin 
pour une procession et 
un recueillement. Peu de 
temps après, l’envoyé du 

Pape s’est rendu au gymnase 
de cet établissement pour 
participer à la cérémonie 
des 10 ans d’anniversaire 
de l’accord-cadre entre le 
Cameroun et le Saint-Siège. 
La présence de Mgr Paul-Ri-
chard Gallagher, a ainsi don-
né l’onction missionnaire, 
prophétique et ecclésiale à 
cette célébration qui s’est 
articulée autour de trois sta-
tions. La première station, 
était l’Université Catholique 

accueille le légat du Pape 
François. Au cours de cette 
station, des hommages 
académiques ont été fait 
à l’endroit de ce diplomate 
hors échelle.  Cette articu-
lation revêtait également un 
accent institutionnel dans 
ce sens qu’il a consisté en 
la possession des drapeaux 
des pays représentés à l’Uni-
versité Catholique d’Afrique 
Centrale, l’exécution des 
hymnes du Vatican, de la 

Cemac et du Cameroun.  Les 
allocutions de bienvenue du 
révérend Abbé-professeur 
Thomas-Bienvenu Tchoungui, 
recteur de l’Université ca-
tholique d’Afrique centrale, 
et de son excellence Mgr 
Jean Barga, archevêque 
métropolitain de Yaoun-
dé et Grand Chancelier 
de l’Université catholique 
d’Afrique centrale ont donné 
le ton de cette célébration. 
La deuxième station portait 

sur l’Université Catholique 
célèbre l’Envoyé spécial 
du Pape. Cette articula-
tion scientifico-diplomati-
co-académique a surtout 
consisté en la célébration 
laudative académique de 
son excellent révérendissime 
Mgr Paul-Richard Gallagher. 
Cette station a été marqué 
par la Lectio Magistralis don-
née par l’illustre hôte, sur le 
thème « La diplomatie du 
Vatican et l’accord-cadre ». 

 Après son brillant exposé 
sur cette thématique, le légat 
du Pape a été fait Docteur 
Honoris Causa. Un titre au 
combien significatif, car 
d’après le Ministre d’Etat, 
Ministre de l’Enseignement 
Supérieur, Pr Jacques Fame 
Ndongo « On décerne ce 
genre de titre aux êtres les 
plus sagaces, les plus pu-
gnaces, pétri d’expériences, 
de savoirs-savant, de sa-
voir-faire et de savoir-être. 
Des personnes qui ont 
marqué leur époque par 
des réalisations majeures 
et les œuvres exception-
nelles dont l’impact est jugé 
dense, riche et édifiant dans 
l’environnement social et 
scientifique ». La Troisième 
station, portait sur l’Univer-
sité Catholique accueille le 
Gouvernement camerounais 
qui consacre les relations 
hautement ecclésiales et 
amicales entre le Saint-Siège 
et le Cameroun. La céré-
monie s’est clôturée par la 
remise des cadeaux à son 
excellence révérendissime 
Mgr Paul-Richard, puis le 
chant du grand Alléluia et 
enfin la photo de famille. 

n quoi l’accord-cadre 
est-il important 
pour le Came-
roun ?

L’accord-cadre 
entre le Saint-

Siège et la République 
de Cameroun sur le statut 
juridique de l’Église ca-
tholique au Cameroun. 
Les accords sur l’Institut 
catholique de Yaoundé 
de 1999 et 1995. Au sujet 
de l’Institut catholique de 
Yaoundé, le Saint-Siège 
a signé deux conventions 
avec l’État du Came-
roun. La première, le 5 
juillet 1989, a permis la 
création d’une université 
de droit pontifical sur le 
territoire camerounais et 
établit le siège de cette 
institution université au 
Cameroun. Mieux, elle a 
dynamisé l’enseignement 
supérieur au Cameroun 
en apportant de nou-

velles méthodes dans 
l’approche pédagogique, 
de nouvelles formations 
pratiques qui répondaient 
aux besoins des structures 
locales. En effet, alors 
que le projet d’un Institut 
d’enseignement supé-
rieur catholique prenait 
forme au Cameroun, le 
cadre juridique national 
n’était pas encore prêt 
pour accueillir une telle 
initiative privée dans un 
contexte où existait une 
seule et unique université 
publique à l’exclusion de 
toute université privée.

Comment tout cela se 
matérialise sur le terrain ?

Avec cet accord- L’Institut 
catholique de Yaoundé 
a donc fait œuvre de 
nouveautés dans ce 
domaine consacrant 
par la même la liber-
té d’enseignement au 
Cameroun. La deuxième 
convention du 17 août 

1995 est un protocole 
qui concerne la recon-
naissance des diplômes 
d’enseignement supé-
rieur délivrés par l’Institut 
catholique de Yaoundé. 
Venant en complément 
de l’accord du siège, ce 
protocole a conféré à 
l’Institut catholique de 
Yaoundé la capacité de 
livrer des diplômes di-
rectement reconnus par 
les institutions civiles au 
Cameroun.

Quels sont les principes 
fondamentaux qui ont 
guidé les accords entre 
le Saint-Siège et les 
États ?

Les accords du Saint-
Siège avec les États 
visent la paix et la di-
gnité humaine. Depuis 
l’antiquité, l’église a utilisé 
des envoyés pour des 
missions variées, une pra-
tique renforcée après la 
Réforme. La stabilité de 

cette diplomatie a été 
instituée au XVe siècle 
avec l’échange d’am-
bassadeurs permanents.

Comment ces accords 
entre le Saint-Siège et 
les États contribuent-ils 
à promouvoir la paix et la 
dignité de la personne 
humaine ?

La diplomatie moderne 
du Saint-Siège a évolué 
jusqu’à une expansion 
notable après le Congrès 
de Vienne en 1815. Malgré 
le déclin post-Westphalie, 
en 1962, le Saint-Siège 
entretenait des relations 
avec 50 États. Reconnu 
comme sujet de droit 
international, il 
conjugue 
dimen-
s i o n 
spiri-
tuelle 
et di-
plo-
matie 

active.
Ces accords ren-
forcent-ils la place de 
l’Église dans la promotion 
des droits humains au 
Cameroun ?

L’Église affirme que la 
dignité humaine repose 
sur la dimension trans-
cendante de la personne, 
créée à l’image de Dieu. 
Elle considère la liberté 
religieuse, reconnue par 
plusieurs textes interna-
tionaux, comme la base 

des autres droits 
fondamentaux. Pour 
l’Église, garantir ce 
droit est essentiel 
pour protéger les 
droits humains 
et tester leur 
respect effectif.

Par Wilfried NTOUDA

Propos recueillis par 
Wilfried NTOUDA

Mgr Paul Richard 
Gallagher a célébré 
en chœur avec la 
communauté estu-
diantine de l’Ucac, 
le 10e anniversaire 
de la signature de 
l’accord-cadre entre 
le Cameroun et le 
Saint-Siège, lundi 18 
novembre 2024.  

I

E

ON EN PARLE
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MGR PAUL RICHARD GALLAGHER/ DÉFENSEUR DE LA 
LIBERTÉ RELIGIEUSE

gr Gallagher grandit dans une fa-
mille catholique et, très tôt, il se 
distingue par son désir de servir 
l’Église. Après des études à l’Uni-

versité de Londres, il entre au séminaire et est 
ordonné prêtre en 1977. Cependant, sa voca-
tion le pousse rapidement vers une carrière 
diplomatique, un domaine où il se montre 
particulièrement à l’aise. En 1984, il rejoint le 
service diplomatique du Saint-Siège et en-
tame une carrière internationale qui l’amène 
à occuper des postes dans de nombreux 
pays, notamment en Tanzanie, en Espagne, 
en Uruguay et aux États-Unis. Son travail l’a 
amené à traiter des questions de gouver-
nance mondiale, de droits de l’homme, ainsi 
que des relations complexes entre l’Église et 
les différents États. La carrière de Mgr Gal-
lagher connaît un tournant majeur en 2006, 
lorsqu’il est nommé nonce apostolique en 

Australie. Cette position lui permet de ren-
forcer sa réputation de diplomate habile, ca-
pable de traiter des dossiers délicats tout en 
préservant l’indépendance et la neutralité du 
Vatican. Son expertise se révèle également 
dans sa gestion des relations avec les autori-
tés civiles et religieuses, un aspect essentiel 
pour le Saint-Siège, soucieux de maintenir 
une influence morale tout en restant en de-
hors des conflits politiques directs. En 2014, 
il est promu au rang de Secrétaire pour les 
relations avec les États, le poste de plus haut 
niveau dans la diplomatie vaticane, équivalent 
à celui d’un ministre des Affaires étrangères. 

Il prend ainsi une place clé dans les discus-
sions internationales et dans la définition des 
positions du Vatican sur des sujets variés, 
allant des conflits géopolitiques aux problé-
matiques sociales, en passant par la défense 
de la liberté religieuse. À travers ses interven-
tions, Mgr Gallagher incarne l’idéal vaticane 
de pacification et de réconciliation. Son tra-
vail s’inscrit dans la tradition de diplomatie 
papale visant à promouvoir la paix, la justice 
sociale et le respect des droits humains. Que 
ce soit dans les négociations pour la paix en 
Afrique, ses interventions lors des tensions 
au Moyen-Orient ou ses contributions aux 

discussions multilatérales au sein des Nations 
Unies, Mgr Gallagher se distingue par sa ca-
pacité à créer des ponts entre les différentes 
parties, sans jamais compromettre les valeurs 
chrétiennes de l’Église. Lors de ses voyages 
diplomatiques, il n’hésite pas à plaider en fa-
veur de la liberté religieuse et de la protection 
des minorités, des sujets au cœur de l’action 
du Saint-Siège. Il a également soutenu des 
initiatives visant à alléger les souffrances des 
populations affectées par des conflits, no-
tamment à travers des actions humanitaires 
soutenues par le Vatican. Mgr Gallagher est 
également reconnu pour sa capacité à dia-
loguer avec les leaders de diverses confes-
sions religieuses. Dans un monde marqué 
par des divisions religieuses et culturelles, 
il œuvre sans relâche pour promouvoir un 
dialogue interreligieux respectueux, avec un 
accent particulier sur le rapprochement entre 
le catholicisme, l’islam et le judaïsme. Ce dia-
logue est vu comme une condition sine qua 
non pour une paix durable dans le monde. 
Par ailleurs, Mgr Gallagher a su adapter la di-
plomatie vaticane aux enjeux contemporains. 
Dans un contexte mondial marqué par de 
multiples crises géopolitiques, économiques 
et sociales, il défend une position d’équilibre 
entre la défense des principes éternels de 
l’Église et les exigences pragmatiques des 
relations internationales.

ans quel contexte historique et 
social l’UCAC a-t-elle été créée, 
et quels étaient les objectifs ini-
tiaux de sa fondation ? 

L’événement qui nous rassemble en ce 
jour est historique, dont de nombreuses 
générations feront mémoire. Il s’agit de la 
dernière phase de la célébration du 10e 
anniversaire de l’accord-cadre entre le 
Saint-Siège et l’Etat du Cameroun. Trente-
trois ans après, la même Université revit la 
joie d’accueillir un nouveau légat pontifical 
en son sein. En effet, le 30 septembre 1991, 
le jeune Institut Catholique de Yaoundé, 
fraichement sorti de terre se composait 
alors de deux facultés, essentiellement de 
théologie et de sciences sociales et de 
gestion avec un total de 146 étudiants. On 
voit bien que la graine, semée ici même, il 
y a 33 ans, a bien germé, et qu’elle a porté 
de nombreux fruits, avec des ramifications 
visiblement imposantes au Cameroun. A 

Pointe-Noire au Congo, à Bangui, en Ré-
publique centrafricaine, et au Tchad. En 
atteignant l’âge hautement symbolique 
de l’existence terrestre du Christ, l’UCAC 
entre dans sa phase de maturité, avec des 
projets imposants et un programme ambi-
tieux, dont les initiatives en cours sont la 
construction d’un CHU catholique un nou-
veau campus qui se prépare aussi à ac-
cueillir la future faculté de médecine.

Quels sont les principaux projets et initia-
tives actuels de l’UCAC pour promouvoir 
l’excellence académique, la recherche et 
le développement en Afrique centrale ?
Notre objectif est de répondre aux défis 

de la formation dans un monde en muta-
tion et de plus en plus exigeant. Par ailleurs, 
nous bataillons pour offrir à notre société 
un projet éducatif convaincant et qui sache 
assurer les grands défis de toutes les 
couches sociales qui attendent beaucoup 
de nous. Nous sommes convaincus quand 
nous autres nous serons passés, c’est à la 
jeune génération qu’incombera la lourde 
responsabilité de transmettre aux autres 
générations ce qu’elle aurait vu et entendu.

Quelle est la vision pédagogique de 
l’UCAC, et comment intègre-t-elle les va-
leurs chrétiennes dans son enseignement 
et sa recherche ?

Dans le décret instituant la nouvelle orien-
tation de l’enseignement supérieur dont 
la grande innovation porte sur le double 
concept de l’université –entreprise et de 
l’étudiant-entrepreneur, le chef de l’Etat a 
voulu introduire une innovation dans la vi-
sion de l’enseignement supérieur dans ses 
missions traditionnelles, enseigner, pro-
mouvoir la recherche et introduire l’entre-
preneuriat comme nouveau dénominateur. 
Le chef de l’Etat, en le faisant, a souligné 
l’importance de l’employabilité et le sens 
du service que l’université doit rendre à 
la société sous peine de constituer une 
grosse nouvelle machine qui produit conti-
nuellement le projet pédagogique promu 
par le pape François. C’est ainsi que se 
distingue l’Université Catholique dans sa 
vision pélagique.

Comment l’Etat et l’Eglise catholique col-
laborent-ils pour soutenir l’éducation et la 
formation des étudiants à l’UCAC ?
La collaboration entre l’Etat et l’Eglise ca-
tholique témoigne non seulement du ca-
ractère international et pontifical de notre 
université, mais aussi de de la portée uni-
verselle du projet de formation qui s’y dé-
ploie pour la promotion d’un humanisme 
intégral et ouvert à tous sans aucune dis-
tinction. Mais également à la formation de 
notre jeunesse. 

M

D

Par PMM

Propos recueillis par Michele MBESSA

Né le 23 avril 1954 à Liverpool, au 
Royaume-Uni, il est un diplomate 
chevronné, actuellement Secré-
taire pour les relations avec les 
États au sein du Saint-Siège, un 
poste clé dans la politique exté-
rieure du Vatican.

Né le 23 avril 1954 à Liverpool, au 
Royaume-Uni, il est un diplomate 
chevronné, actuellement Secré-
taire pour les relations avec les 
États au sein du Saint-Siège, un 
poste clé dans la politique exté-
rieure du Vatican.

ABBÉ, PR. THOMAS BIENVENU TCHOUNGUI, RECTEUR DE L’UCAC/ « 33 ANS 
APRÈS, L’UCAC REVIT LA JOIE D’ACCUEILLIR UN NOUVEAU LÉGAT PONTIFICAL »

ON EN PARLE
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rançoise A., éleveuse 
de volaille habitant 
au quartier Ngous-
so à Yaoundé se rend 
au marché Mfoundi le 

16 novembre pour faire des 
courses et nourrir sa petite fa-
mille. Dans sa petite liste de 
marché, il y a un ingrédient in-
habituel. Elle a prévu l’achat 
d’un sac de provende pour 
nourrir sa volaille. Au marché, 
elle est confrontée à un pro-
blème de taille le coût élevé 

de cet aliment. « La provende 
avec laquelle je nourrie quoti-
diennement ma volaille coûte 
de plus en plus cher. Je dé-
bourse en moyenne la somme 
de 30.000 F parfois « 35.000 
F chaque semaine pour un sac 
qui ne fait qu’une semaine. Ce 
n’est pas évident », explique 
Françoise A. Pour pallier ce 
problème, la jeune femme de 

30 ans s’est tournée vers tout 
autres choses, les asticots. Elle 
a décidé d’alterner la nutrition 
de sa volaille avec ces petites 
bêtes. « C’est moins couteux 
que la provende, j’achète les 
asticots vivants le kilogramme 
à 2000 F. Et pour toute la vo-
laille généralement je prends 
10 kilogrammes ce qui me re-
vient à 15 000 F parfois 20.000 
F », ajoute-elle. Pour la jeune 
femme, elle gagne à tous les 

niveaux. « Depuis que j’alterne 
avec les asticots, le sac de 20 
kilogrammes qui faisait une se-
maine fait en moyenne deux 
semaines. Je donne à mes 
volailles les asticots et le soir 
la provende. Non seulement 
j’économise en argent mais 
aussi mes poules sont nourries 
bio », ajoute-elle. 
Source de dégout pour cer-
taines personnes, les asticots 
sont très appréciés par les éle-
veurs de volailles et de pisci-
culture. Ils sont produits pour 
leur richesse en protéines et en 
matières grasses qui peut être 
donné en nourriture à de nom-
breux types d’animaux. Moins 
couteux que la provende, c’est 
un excellent complément ali-
mentaire pour les animaux. 
Dans les marchés et autres sur-
faces commerciales, il est pos-
sible de le retrouver sous deux 
formes soit en nature soit sous 
forme de farine d’asticot. Le 
kilogramme en poudre, coûte 
1500 F voire 2000 F. Ce coût 
bas est l’une des raisons pour 
lesquelles certains éleveurs 
l’utilisent comme autre aliment 
pour leur volaille et poissons.  
Pour Jean A, éleveur de pois-
sons, il a opté pour les granu-
lés d’asticots pour nourrir ses 
animaux aquatiques. « J’utile 
généralement la farine de pois-
son, mais le prix de ce produit 
devient de plus en plus cher. 
» C’est la raison pour laquelle 
j’ai décidé d’accompagner 
leur nutrition avec les granulés 
d’asticots. 

IMMERSION  

ELEVAGE D’ASTICOTS/UNE AUBAINE POUR LES 
ÉLEVEURS 

Par Wilfried NTOUDA

Par Wilfried NTOUDA

IMMERSION  

F

Les larves de mouches 
soldats noirs sont très 
prisées par certains éle-
veurs de volailles du fait 
de leur faible coût. 

• SIPORA NGO LIBONG
Biologiste et physiologiste animale

« L’asticot, est un aliment complet 
pour les animaux »

Pourquoi doit-on nourrir la volaille ou les pois-
sons avec les asticots ?
Le principal problème que rencontre les éleveurs, 
c’est l’alimentation de leurs animaux qui coute 
chère. Nous avons étudié le profil des asticots et 
nous avons vu qu’ils sont riches en protéines, en 
acides aminées et en acides gras. Donc utiliser 
les asticots ou la farine d’asticot, non seulement 
c’est moins couteux que les provendes mais éga-
lement parce que l’asticot est un aliment complet. 
Ils apportent 45 à 50 pourcents de protéines à 
la volaille. Ce qui n’est pas négligeable quand 
on fait l’élevage.
Est-ce qu’ils existent des inconvénients à nourrir 
la volaille avec les asticots ?
Le fait que les animaux consomment les asticots 
n’est pas un problème. Le risque pourrait être 
le mauvais type d’élevage. Les matières orga-
niques en décomposition peuvent être porteuses 
d’agents pathogènes qui vont affecter la santé de 
l’animale et même celle de l’humain. Si l’éleveur 
utilise des substrats qui sont infectés, évidement 
que les poules et les poissons qui sont nourris 
avec, risque de mourir ou auront une mauvaise 
croissance et cela aura un impact sur toute la 
production. 
Un éleveur peut-il exclusivement nourrir sa vo-
laille exclusivement avec des asticots ?
L’alimentation par les asticots est un moyen que 
les éleveurs utilisent pour réduire le coût de 
l’aliment qu’il utiliserait pour nourrir ces animaux. 
Même si les asticots sont une grande source de 
protéines pour les animaux, il n’est pas conseillé 
une alimentation exclusive à base d’asticots. Il 
faut tout de même d’autres apports nutritionnels 
avec d’autres produits comme le maïs, le soja etc.

BONAS/ FAISEUR DE RÊVES OU BRISEUR DE CŒURS ? À VOUS DE JUGER.

CROCHET

Bonas, niché dans l’arrondissement de 
Yaoundé III, est un quartier vibrant mê-
lant effervescence estudiantine et chaos 
urbain. Créé dans les années 70 suite à 
une expropriation pour « utilité publique 
», il a vu la construction de l’École des 
Postes et Télécommunications. Quinze 
ans plus tard, les anciens propriétaires, 
sous l’impulsion de Sa Majesté Souga 
Luc, y ont édifié des habitations, trans-
formant ce lieu en un microcosme urbain 
surnommé Bonamoussadi en référence au 
célèbre quartier de Douala. Aujourd’hui, 

Bonas ressemble à une fourmilière où 
s’entremêlent klaxons de taxis, cris de 
commerçants, et bavardages incessants 
des étudiants. Ici, les « petits business 
» prolifèrent comme des champignons 
après la pluie : papeteries, quincailleries, 
librairies... Tout le monde a une « affaire 
» et, surtout, un « plan ». Et que dire de 
la pollution sonore ? Ici, le silence est 
une denrée aussi rare qu’une librairie 
bien approvisionnée. Entre les baffles 
hurlants et les disputes de voisinage, 
vos tympans vivent une expérience sen-

sorielle inoubliable. Un étudiant, a osé 
déclarer : « Quand on a vécu à Bonas, 
on peut survivre à Cuba. » Exagération 
ou vérité profonde ? L’expérience reste 
à tenter. Cependant, derrière cette ef-
fervescence se cache une réalité plus 
sombre. Cambriolages, meurtres spo-
radiques, et découvertes macabres de 
nouveau-nés dans les rigoles font de 
Bonas un théâtre de l’absurde où la loi 
semble une légende urbaine. Bonas 
n’est pas juste un quartier ; c’est un mi-
crocosme de tout ce qui va bien, ou 

mal, dans une ville en pleine mutation. 
Entre modernité et tradition, entre effer-
vescence et chaos, il reflète à merveille 
cette capacité unique des Camerounais 
à transformer les défis en opportunités... 
même si cela signifie jongler avec des 
fils électriques mal fixés.

Par Avoulou Etoua Astride Ronny, Pro-
fessionnelle des métiers de l’Information 
et de la Communication. Etudiante en 
Thèse de Doctorat / PhD à l’Université 
de Yaoundé 2, ESSTIC.

ILS EN PARLENT
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iplômé de l’Univer-
sité de Dschang en 
sciences physiques, 
puis formé à l’Institut 
Supérieur Polytech-

nique de Yaoundé, où il s’est 
spécialisé en Computer Vi-
sion and Machine Learning 
Engineering, Vincess Dongmo 
a mis à profit son expertise 
technique pour répondre à 
un besoin croissant dans le 
secteur de l’immobilier. Kame-
rHaven Séjours propose un 
module intégré qui simplifie 
la commercialisation, l’admi-
nistration des réservations et 
la gestion des interactions 
entre propriétaires, locataires 
et agences immobilières.
L’une des principales diffi-

cultés rencontrées par les 
acteurs du secteur réside 
dans la multiplicité des outils 
disponibles. Les proprié-
taires, locataires et agences 
doivent souvent faire recours 
à des moyens parfois pas 
numériques pour gérer leurs 
annonces, les réservations 
et la communication. Kame-
rHaven Séjours répond à ce 
problème en intégrant ces 
différentes fonctionnalités 
dans une seule plateforme, 
permettant ainsi de réduire 
les risques de confusion et 
de litiges, tout en améliorant 
l’efficacité opérationnelle.
Destinée aux personnes en 
déplacement, pour des sé-
jours de courte ou moyenne 
durée, cette solution d’In-
telligence Artificielle permet 
aux utilisateurs de trouver 
des logements entièrement 
meublés, à des prix abor-
dables et en toute sécurité. 
Le tout, avec une gestion 
entièrement possible depuis 
leur smartphone. Cette sim-
plicité d’utilisation est ren-
forcée par l’introduction de 
technologies avancées telles 
que et la réalité virtuelle. Aux 
cotés de l’IA, ces dernières 
permettont aux chercheurs 

de logements de réaliser 
des visites immersives à 
distance, leur offrant ainsi 
la possibilité de faire un choix 
éclairé sans se déplacer, ce 
qui révolutionne l’expérience 
utilisateur.
Au-delà de son module dédié 
à la gestion des locations 
meublées, KamerHaven Sé-
jours s’inscrit dans un projet 
plus vaste : celui de créer 
une plateforme intégrée pour 
la gestion locative. Cette 
plateforme ambitionne d’offrir 
des solutions complètes pour 
l’ensemble du processus lo-
catif, en combinant plusieurs 
modules complémentaires 
pour répondre aux besoins de 
tous les acteurs du marché.

Ainsi, KamerHaven Séjours ne 
se contente pas de simpli-
fier la gestion des locations 
meublées, mais propose 
également une approche 
innovante, alliant technologie, 
efficacité et simplicité. Grâce 
à cette vision globale, Vin-
cess Dongmo se positionne 
comme un acteur clé dans 
l’évolution du secteur immo-
bilier, contribuant à répondre 
aux défis actuels tout en an-
ticipant les besoins futurs 
du marché. En combinant 
innovation technologique 
et expérience utilisateur, le 
projet ambitionne de redéfinir 
les standards de la gestion 
locative à l’échelle locale et 
internationale.

KAMERHAVEN SEJOURS/ L’IA POUR SIMPLIFIER 
L’IMMOBILIER
Ce jeune a créé 
KamerHaven Séjours, 
une application inno-
vante qui centralise 
et simplifie la ges-
tion des locations 
meublées, en facilitant 
les réservations et les 
échanges entre pro-
priétaires, locataires 
et agences.

D

100% TECH

1. OFFRE D’EMPLOIE FNE 
L’agence du Fonds National de recherche 
recrute pour le compte d’une entreprise 
partenaire un Technicien Audiovisuel et un 
Journaliste. Le Technicien Audiovisuel devra 
maîtriser les techniques de prise de vue 
vidéo et photos, avoir des compétences 
avancées en montage vidéo, être capable 
de travailler sous pression et maîtriser After 
Effects et Photoshop. Le Journaliste devra 
effectuer des recherches, préparer des in-
terviews, rédiger des scripts et des conte-
nus journalistiques, concevoir et produire 
des messages publicitaires et promotion-

nels, et parler et écrire français et anglais. 
Les candidats intéressés doivent se présen-
ter à l’agence du Fonds National de l’Emploi 
de Mvolye au plus tard le mardi 19 novembre 
2024 à 12h précises, avec leur CV actualisé, 
pour rencontrer Mr Issoufou Ally.

2. ENTREPRENATRIAT FEMININE
L’Institut des Hautes Etudes sur la Gou-
vernance Territoriale et la Décentralisation 
(HEGTD) a lancé un appel à candidatures 
pour le recrutement de 25 femmes qui ont 
des idées, des projets ou des entreprises 
de moins de 3 ans pour l’année 2024-2025. 

Le but est de promouvoir l’entrepreneuriat 
féminin. Les candidates doivent déposer 
leurs dossiers à la Direction Générale 
de HEGTD à Yaoundé ou en ligne via 
WhatsApp aux numéros 698.63.43.12 ou 
655.12.61.33. Le dossier doit inclure une 
lettre de motivation, un CV détaillé et un 
descriptif de l’idée, du projet ou de l’entre-
prise . https://routedeschefferies.com/
wp-content/uploads/2022/10/APPEL-A-
CANDIDATURES-pour-le-recrutement-de-
300-porteurs-de-projets-2.pdf

Source : FNE

Par Par Emmanuel TCHOUANHOU

AVEC LA 
DIGITALISATION, LE CNJC 
A ÉLARGI SES MOYENS DE 
CONSULTATION EN LIGNE

L 
e CNJC organise régulière-
ment des consultations par-
ticipatives pour recueillir les 

avis des jeunes sur des questions 
cruciales, comme les politiques 
publiques et les problèmes 
sociaux. Ces consultations per-
mettent aux jeunes de s’exprimer 
et d’apporter des propositions 
constructives pour améliorer leur 
quotidien et leur avenir. L’organi-
sation met un accent particulier 
sur l’inclusivité, en veillant à ce 
que tous les jeunes, qu’ils soient 
scolarisés ou non, actifs ou non, 
ainsi que ceux en situation de 
handicap ou issus de la diaspora, 
aient la possibilité de participer. 
En outre, le CNJC joue un rôle 
actif dans l’engagement des 
jeunes en organisant des événe-
ments, des débats, et des actions 
concrètes pour sensibiliser cette 
population sur des sujets d’ac-
tualité, tels que le changement 
climatique, l’égalité des chances, 
et la citoyenneté. Ces initiatives 
visent à encourager les jeunes 
à s’investir dans des actions de 
développement durable et de 
transformation sociale. Avec la 
digitalisation, le CNJC a élargi ses 
moyens de consultation en ligne, 
ce qui facilite la participation des 
jeunes, notamment ceux vivant à 
l’étranger. Cela permet une plus 
grande accessibilité et une prise 
en compte plus large des pré-
occupations de la jeunesse, peu 
importe où elle se trouve.

LE SAVIEZ-VOUS ?

OPPORTUNITÉS


